
Épisode 10

Jeudi 8 septembre 1661, la cachette du trésor / Le couvent

Dans les  épisodes  précédents,  le  Surintendant  Fouquet,  arrêté  par  D’Artagnan  et  les
mousquetaires  du Roi  à  Nantes,  a fait  escale  au couvent  d’ACDT avant  de rejoindre
Angers. Avec l’aide d’Aramis, il a laissé au couvent une précieuse malle qui regroupe bien
des secrets. 

Narratrice

Mère ACDT était joie de pouvoir réunir toutes ses fioles et autres plantes qu'elle avait reçu
de Nicolas Fouquet. Elle alla au potager planter son chènevis entre les camomilles, la
verveine et autres plantes médicinales qu’elle affectionnait. 
Le soleil était revenu et il flottait comme une douce sensation de bien-être sur ce couvent.
Soeur Simone se dirigea vers sa Mère.

Simone

- Ma Mère, pardonnez mon impatience, mais je suis avide de connaître le contenu de
cette malle.

ACDT

- Soeur Simone, vous saurez bien assez tôt tout son contenu. Le temps n’est pas encore
venu pour vous que je cède ma place et que je vous dévoile les secrets de nos différentes
potions. 

Narratrice

Soeur Simone voulait toujours goûter à toutes les recettes alors que depuis qu’elle était
petite et que par un malencontreux accident elle était tombée dans un chaudron la rendant
invincible… mais nous sommes dans un remake de Panoramix et Obélix là !  Bon ben
encore une saperlipopette de découverte ! En fin de compte, j’en viens à penser que ce
lieu est magique !

ACDT

- Et ne vous inquiétez pas, à ma mort, je vous lègue tout ! et vous aurez de quoi vous



amuser et rendre ce monde idyllique. 

Simone

- Oh ma Mère, ne parlez pas de cela, nous avons encore des années à… 

ACDT

- Alors je vous arrête tout de suite, mes 73 ans ont quand même du poids face à vos
57 ans ! Mais j’ai totalement confiance en vous. Allons dans mon bureau. 

Narratrice

A cette phrase, Sœur Simone se réjouit. Elle adorait regarder sa Mère consulter ses vieux
grimoires et répéter ses incantations avant les nuits de pleine lune. Et, plus que tout, son
amulette la fascinait.  Elle voyait  les scintillements de celle-ci  à chaque geste de Mère
ACDT. C’était merveilleux. Son amulette était fixée à sa croix et semblait s’aviver de mille
couleurs lorsqu’elle levait les bras au ciel pour prier, ou lors des soirs d’orage, comme le
soir où Fouquet l’avait découverte lui aussi.  

ACDT

- Allons, préparons ensemble la poudre de protection de cette malle afin qu’elle ne puisse
pas tomber dans des mains malfaisantes ! 
Higitus Figitus !  Quelques gouttes de bave d’escargot,  un soupçon de cidre,  quelques
grains de sable de l’iroise, cher à mon aïeul. Simone, apporte moi la fiole de Nicolas qui
contient la spiruline concassée à la violette. N’oublions pas l’œuf de caille. Il me reste à y
ajouter  un  cheveu  de  d'Artagnan  pour  l'invincibilité  et  brassons  énergiquement  ce
mélange. 
Voilà nous avons une belle poudre parfaite ! 
Nous irons parsemer le coffre de cet élixir ce soir, lorsque la lune sera pleine et le couvent
endormi. 

Narratrice

Soeur Simone était en transe et avait bien du mal à contenir son excitation lors du dîner.
Mère ACDT dut lui faire plusieurs remontrances afin qu’elle se calme et qu’elle puisse faire
ses prières dans le plus grand silence. Enfin, bref, elle lui sonna les cloches !

Après les Mâtines (à minuit), les Sœurs se retirèrent une à une en saluant leur Mère qui
commençait à tomber de fatigue. 
Quand l’allée du cloître fut déserte, nos deux protagonistes se précipitèrent vers la crypte,
firent  une  génuflexion  face  au  Christ  devant  l’autel,  puis  Mère  ACDT  enfonça  son
auriculaire  dans  l’une  des  colonnes  du  chancel  et  une  porte  insoupçonnable  s’ouvrit
devant  elles.  Après  quelques  pas,  elles  arrivèrent  toutes  deux  devant  la  malle  et  la
parsemèrent  de cette  précieuse  potion.  Puis,  elles  s’agenouillèrent  pour  prier  un long
moment.

Mère ACDT fut alors soulagée de savoir ce précieux trésor à l’abri. Et, avant de regagner
son bureau,  elle  s’arrêta  devant  l’inscription « 1642 ».  Elle  la  fixa  religieusement,  puis
après un moment, prononça ces paroles : 

ACDT

- « I tego arcana Dei »,

Narratricece qui signifie cher auditeur « Je cache les secrets de Dieu ».
Soeur Simone, à ses côtés, murmura à son tour : 

Simone



- « Et in Arcadia ego »,

Narratrice dont la signification est « Et en Arcadie, je suis ».
ACDT eut un mouvement de surprise :

ACDT

- Vous connaissez le tableau de Nicolas Poussin ?

Narratrice

Soeur Simone esquissa un ineffable sourire.

Simone

- C’est curieux, mais votre phrase est l’exact anagramme de la mienne.

Narratrice

ACDT le savait pertinemment. Elle comprit alors que sa sœur serait véritablement à la
hauteur de la tâche qu’elle lui confierait.
Elle  regagnèrent  leur  bureau  à  pas  lents,  en  contemplant  cette  pleine  lune,  tel  un
ostensoir.  Toute  leur  excitation  s’était  dissipée.  En  arrivant,  elle  restèrent  un moment
silencieuses. La pendule indiquait 2h08. On eut dit qu’ACDT voyait son propre tombeau
dans celui du peintre, la faucheuse dans l’ombre du bras. Et le prénom de Nicolas qui
résonnait lugubrement.

ACDT

- Sœur Simone, ma chère sœur, nous avons sacrifié nos vies au Seigneur. Notre
père et notre mère ont laissé partir deux de leurs filles au couvent. Je suis devenue
votre  Mère  après  avoir  été  votre  sœur.  J’ai  eu  beaucoup  de  bonheur  à  vous
accompagner dans votre mission et votre voie. Votre prise de voile a été le plus
beau jour de ma vie et j’ai mesuré à cet instant qu’un lien très fort nous unissait. Je
vous ai protégé tout au long de ma vie, comme j’ai protégé également toutes les
Sœurs de notre couvent. Je sens que notre Dieu ne va pas tarder à me rappeler à
lui. Aussi, 

Simone

- Oh  ma  sœur,  enfin  ma  Mère,  ne  dites  pas  cela,  nous  avons  encore  tant  à
partager… 

ACDT

- Laisse moi t’ouvrir  mon cœur,  Simone. En recevant  le Surintendant Fouquet et
Aramis cette nuit, j’ai beaucoup pensé en notre devoir de protéger nos semblables.
Je crains que dans quelques années, des esprits maléfiques s’emparent de nos
trouvailles et en inversent les bienfaits pour détrôner la monarchie ou asseoir des
octrois de faveurs pour contrôler les puissants. Les siècles vont se succéder après
nous ma chère sœur, mais nous ne devons pas laisser choir un tel héritage. J’ai
pris mes dispositions pour qu’à mon départ tu sois l’une de mes héritières et que tu
emportes avec toi mon amulette. À toi ensuite de choisir la bonne personne qui
sera  digne  de la  porter.  Nous  sommes détentrices  de la  prophétie.  Nous nous
devons d’accueillir par notre sagesse et notre magie, tout ce qui pourrait embellir
notre monde et lui apporter ce qu’il y a de plus beau, l’amour. 

Simone

- Ma sœur,  je  ne sais si  je pourrai vous égaler dans cette mission que vous me
confiez, mais j’en serai digne et obligée. 



Narratrice

Soixante-et-un jours plus tard, Mère ACDT s’éteignit paisiblement dans son sommeil par
une douce nuit sans lune, à 1h17 du matin. Soeur Simone prononça les paroles : « Et in
Arcadia  ego »,  lui  retira  sa  pierre  et  la  mis  autour  de  son  cou.  L’amulette  scintilla
instantanément. 
Puis, elle remarqua un courrier qui lui était destiné sur sa table de chevet. 

ACDT

Couvent des Cordelières, décembre 1661

Ma chère sœur, 

Je vais bientôt te quitter pour rejoindre nos chers Cieux. Je te laisse notre couvent et nos
chères Sœurs. Je te sais à même de diriger ce lieu que tu connais aussi bien que moi,
dans les moindres recoins, et plus encore. 

Tu  sais  que  je  suis  prévoyante  et  qu’un  objet  au  sein  de  notre  maison  m’est
particulièrement  cher.  Si  cela  semble  symbolique  pour  bien  des  personnes,  j’ai  été
profondément touché par cette visite du 6 septembre 1661. Fait que mon corps repose
dans ce lieu, non loin de cette précieuse malle qui est désormais mise à l’abri de tous
dans notre cher souterrain où nous aimions tant nous retrouver. 
A toi de conserver ce secret ; à toi de la protéger jusqu’à ton départ de ce couvent. Je  te
demande de confier mon missel et le parchemin qui l’accompagne à notre sœur Paule,
afin qu'elle puisse confier cela à sa descendance. 

La  vie  sur  terre  a  commencé avec  deux  êtres,  nous  étions  toutes  les  deux  dans  ce
couvent. Je ne te laisse pas seule gardienne de ce secret. Veille aussi sur notre Nicolas et
son précieux ami qui mérite ce partage de trésor. Et laissez le reposer en paix tant que
l’histoire nous le permettra. 

Prends bien soin de toi ma chère sœur
Anne-Clotilde

Narratrice

Soeur  Simone s'aperçut  qu’ACDT avait  aussi  déposé une lettre  destinée à  une autre
personne… Un bruit se fit entendre, aussi alla-t-elle directement glisser cette lettre au fond
de son tiroir dans son bureau, sans l’ouvrir ni daigner la regarder !

Mais non, mais Simone ! C’est pour l’autre personne… L’autre !  Tu dois donner cette
lettre. Simone ! Si-mone ! 
Aïe,  je  crains  que  nous  ayons  un  problème  pour  la  suite  !  Houston,  nous  avons  un
problème ! Houston, on m’entend là ? You-ou ?


